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OUVRIR UNE 
PERSPECTIVE DE PROG~ 

Le développement du mou­
vement social et le début de 
redressement électoral du Parti 
communiste sont un réel 
encouragement à mettre en 
œuvre partout avec audace et 
de manière créative l'ensemble 
des décisions de notre 28• 
Congrès. 

Notre conception de l'action 
politique ne saurait se limiter 
au nécessaire soutien aux lut­
tes contre le pouvoir et le 
patronat. Nous avons l'ambi­
tion de nourrir la possibilité 

TEILLANT Jean-René 
Secrétaire Fédéral 
d l 'OrganisaJion 

de faire autrement, de faire grandir la confiance dans la 
capacité transformatrice de notre peuple. 

Ouvrir une perspective nouvelle, tel est l'objectif du Pdctc 
Unitaire pour le Progrès que nous proposons au débat avec 
toutes celles et ceux qui veulent combattre la droite, sans 
refaire ce qui a échoué. 

Nous ne voulons pas de débat sans lendemain, dès lors 
il faut organiser les choses dans la durée. Nous mettons 
pour cela notre Parti au service de ces rencontres qui peu­
vent s'organiser partout, dans les quartiers, les entrepri­
ses. Des rencontres pour permettre de décider ensemble 
comment se rassembler pour riposter à la droite, pdciser 
les exigences, définir une issue politique aux aspirations 
qui s'expriment. 

C'est bien d'une démocratie pleine et entière avec les 
citoyens auteurs, décideurs et partenaires du changement 
qu' il s'agit. 

Etre réaliste aujourd'hui c'est comprendre qu'il faut faire 
du neuf. Il n'y aura pas de solutions durables aux graves 
problèmes posés avec le maintien de la droite au pouvoir. 
C'est à construire un nouveau projet politique que 
s'emploient les adhérents, les militants du Parti 
communiste. 

Quvrer à la concrétisation de ce projet pose avec force 
l'exigence d'ouvrir davantage notre Parti à la diversité de 
notre peuple. Ce qui donne une importance accrue à l'adhé­
sion comme acte d'affirmation de sa liberté et de son refus 
de la société actuelle. 

Ce qui pose dans le même mouvement, le nombre 
d'implantations de ces collectifs d'adhérents capables par 
leur activité de nourrir ces débats. La préparation de la 
Fête de l'Humanité, les élections européennes, vont être 
l'occasion d'aller vers de nouveaux progrès dans cette 
démarche. 

Chacune et chacun le ressent bien tout aujourd'hui 
appelle à l'audace, à passer aux actes pour mieux répon­
dre aux attentes qui s'expriment. 
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Pour ouvrir une 
perspective de 

. ' progres 

Le PCF propose une 
initiative inédite 
aux citoyens et aux forces 
progressistes : 

UN PACTE UNITAIRE 
POUR LE PROGRÈS 

A 

1LA FETE 
les 21 et 22 
.Mai 1994 
(Page 2} 

Suite des 
résultats 
des élections 
cantonales 
(Page 3} 

Après le 
28e Congrès 
avec les 
dirigean~ 
de section et 
de la Fédération 
(Pages 4 et 5} 

Actualités 
sociales 
Le scandale 
de Port St Père 
(Page 6} 

la vie 
du parti 

. (Page 7} 
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21-22 
MAI 1994 

FETE FEDERALE 

LA 
Comme chaque année, le week-end de la pentecôte sera l'occasion pour les 

communistes de Loire Atlantique et de nombreuses personnes de se retrouver 
au parc Paysager de Saint-Nazaire lors de la Fête Fédérale de l'Humanité. 
' La politique, bien sûr, mais également la détente, la distraction, le débat et 
la discussion sur ce qui fait notre vie et ses perspectives seront au programme 
de ses deux journées. 

A quelques semaines des Elections FAlropéennes, le meeting sous la présidence 
de Francis Wurtz sera un moment fort de la vie politique dans notre départe­
ment qu'il ne faudra en rien manquer. 

Notre journal a décidé avant de vous fixer rend~-vous sur la fête, de vous 
faire suivre la préparation de cette tète en vous fakant vivre les initiatives de 
préparation, et én dévoilant pleins de petits secrets qui en feront son charme 
et sa réussite. 

· , Point de vile 

: , par 
. Gaby 

ROCHER 
Membre du 
Bureau Fédéral 

La fite Féd6rale de l1H· --mmmi 
ger de Saint-Nazaire, va atre -
log_ue s'inscrivant dans la 
« .PoUr un pacte unitaire et de 

Notre tête 94 ëcst 1e 
pour débattre • . échanger. eomm 
construction de nouvelles 

Notre fête 94 etest 
par leur a~ en position de 
vie et de celle du payg._ ai llll 

22 lll3i au Parc Paysa­
dc .reaKX>ntre et de dia­

• COmité National 

Beetîons &ropéen­
le rassemblement de 
cbange. . 

œ1ttiol1ité des initiati,. 
~otdans 

ÔJOlftltDÎSte Français. 

A 

TE 
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Avec la participation 

de Francis Wurtz 
Membre du Bureau National 

du Parti Communiste Français 

21 et 22 mal 1994 
PARC PAYSAGER 
SAINT-NAZAIRE 

POUR UNE DIFFUSION·MASSIVE DE LA VIGNETTE 94 
Assurer le succès de la tète c'est d'abord assu­

rer la diffusion de la vignette. 
Si l'on se satisfait de voir un camarade ou un 

ami de sa connaissance sur la tète on s'interroge 
souvent moins sur celui qui n'y est pas et 
pourtant. .. 

En regardant de plus près n'est-il pas tout sim­
plement absent faute de lui avoir proposé de 
venir et de lui avoir proposé la vignette. Peut­
être même en possession de la vignette tel ou 
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tel camarade ou ami ne viendra pas mais sera 
satisfait d'awir participé à sa façon en achetant 
le « bon de soutien » que représente pour lui la 
vignette. 

La bataille de la diffusion de la vignette est 
décisive pœr une participation massive à la fête. 
Il n'y a pas de participation spontanée des gens 
et des communistes cela se prépare. 
Tou~ les oiganisations du Parti sont respon­

sables de la diffusion de la vignette mais plus 

encore chaque communiste dans la 
concrétisation. 

L'année dernière, nous avons comme cela, fait 
progresser sensiblement le nombre de vignet­
tes diffusées. 

Cette année nous vous proposons de fuire plus 
encore en engageant un maximum d'hommes et 
de femmes à proposer autour d'eux dans les 
entreprises, quartier, établissement, la vignette 
94 de la tète Fédérale et de l'Humanité. 



CANTONALES 

INITIATIVES POPULAM AUIDUR DES 
RÉSULTATS · DES CANTÜNALES 
A MALAKOFF à Nantes 

Au lendemain du ter 
tour des cantonales, 
au vu des résultats du 
candidat communiste 
Claude CONSTANT 
sur le 2e canton de 
Nantes, pas de triom­
phalisme déplacé pour 
les communistes de 
Malakoff. 

Cependant le léger 
progrès en voix et les 
3 % gagnés par rap­
port aux législatives 
de mars 93, sur le 
quartier, en un mot, 

une bonne mobilisa­
tion de l'électorat du 
Pclrti, nous en ame­
naient à une réunion 
autour d'un pot frater­
nel pour réfléchir 
positivement avec les 
camarades et nos 
électeurs. 

Une trentaine de 
camarades et d'amis 
se retrouvaient donc le 
mercredi 30 mars, 
avec en tête également 
le bon score national 
du Parti et l'élection 

de Jean-Louis 
LECORRE dans le 
département. 

En présence de 
Claude CONSTANT, 
une large discussion 
nous a permis modes­
tement de tirer de pre­
miers enseignements 
de ce scrutin, promet­
teurs pour l'avenir et 
ractivité de la cellule. 

Sans nier les insuf­
fJSances de notre cam­
pagne, l'accent a été 
mis sur la nécessité de 

cootac:t et de meilleure 
liaison aYeC tous les 
communistes, sans en 
négliger aiam, et cela 
en permanence. Pour 
lutter avec efficaci~ 
contre la droite, 
ouvrir une perspective 
pour l'indispensable 
autre politique, sans 
refaire ce qui a 
échou~, il mut des 
communistes plus 
nombreux, plus liés, 
plus solidaires, plus à 
l'écoute des autres, de 

A MONTOm ' 

ce qui bouge et ça 
bouge. 

Fn témoignent les 4 
adhésions réalisées ce 
soir là, auxquelles 
•s'ajoutent 2 cartes 
remises à des adhé­
rents de 93 pas vus 
jusqu'à présent. Des 
forces nouvelles pour 
nous efforcer d'être 
toujours mieux le 
Parti Communiste 
dont notre peuple 
à besoin. 

AVEC ·JEAN-LOUIS LECORRE 

200 personnes ont 
participé à la rencon­
tre organisée par la 
Section Brière pour 
tèter l'élection de 
Jean-Louis LE 
CORRE et le bon 
résultat de Marc 
JUSTY. 

Après avoir félicité 
les communistes pour 
leur effort militant et 
les électeurs qui ont 
choisi de vote pour 
nos candidats pour se 
défendre et se faire 
entendre, Jean-René 
TEILLANT, Secré­
taire de la Section 
Brière, a insisté sur le 
fait que ces résultats 
qui s'inscrivent dans 

une · remontée régu­
lière et sensible du 
score des candidats 
communistes dans ce 
secteur de Brière 
devait être perçu 
comme un encourage­
ment pour les com­
munistes comme pour 
toutes celles et ceux 
qui, dans leur diver­
sité, aspirent à des 
réponses progressistes 
et humaines aux pro­
blèmes posés. 

La présence d'un 
Conseiller Général va 
constituer un point 
d'appui considérable 
pour donner davan­
tage de force aux lut-

tes actuelles, permet­
tre d'en engager de 
nouvelles. 

Ce point d'appui 
appelle les communis­
tes à multiplier les 
rencontres pour créer 
les conditions qui per­
mettent à Jean-Louis 
d'être porteur des 
aspirations des gens 
du Canton. 

. C'est l'appel que 
Jean-Louis a lancé : il 
entend être dans cette 
Assemblée le porte­
parole de celles et 
ceux qui veulent se 
défendre, se faire 
entendre. 

Pour qu'il en soit 

ainsi, pour que ses 
interventions soient 
efficaces il est néces­
saire qu'elles devien­
nent l'aftàire de tous. 
C'est pour cela et pour 
imposer d'autres 
choix au Gouverne­
ment qu'il incite les 
hommes et les fem­
mes de Progrès à se 
réapproprier la 
politique. 

C'est bien pour tou­
jows mieux accomplir. 
cet objectif, pour se 
donner les moyens de 
battre Ja droite que le 
monde du travail a 
besoin d'un Parti 
communiste plus 

influent et plus 
nombreux. 

Au ·cours de cette 
sympathique soirée 9 
personnes ont décidé 
de rejoindre le PCF. 

INFO 

BREVES 

Les pots mtant 1es 
résultats des élec­
tions cantonales 
sont prévus. 

Montoir 
(Canton) . ... 8 avril 
Donges . ... 22 avril 
Saint-Malo . . 15 avril 
Crossac . . . . 22 avril 
St-Nuaire . . 15 avril 
St-Sébastien. 16 avril 
Montoir (Ville) 
Trignac 
St Joachim 
Le Croisic 
Batz-sur-Mer 
Le Pouliguen 
Nantes 8° canton : 
- Port Boyer 
- Halv&Jue 
Nantes J()o • ••• Clos 
Torreau 
Nantes 6° . .... Breil 
Malville 
Rezé 
Chateaubriant 
St Herblain 
St Sébastien 
Le Pallet 
La Chapelle-sur­
Egire 
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LA VI! 

APRÈS LE 28e CONGRÈS 

SOIRÉE FRATERNELLE .AVEC LES DIRIGE 

LES CO~ ONT SALUÉ 
LA CONTRIBUTION EFFICACE 

DE JACKIE HOFFMANN POUR LE 
DÉVEWPPEMENT DE LA FÉDÉRATION 

Le Comité National élu au 28• Con­
grès a réparti les responsabilités en 
son sein. Il y a de nombreuses modi­
fications dans la répartition des res­
ponsabilités et aussi dans l'aide aux 
Fédérations. 

Dans ce cadre, Jackie HOFF­
MANN va aider une autre 
Fédération. 

J~kk Hoffmann et Gilles Bontemps. 

Elle continuera à assurer la respon­
:sabilité de la région des Pdys de Loire, 
-elle contribuera à ce titre à nous 
apporter une certaine aide, mais c'est 
Henri Malberg (Secrétaire de la Fédé-
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ration de Paris) qui va aider la Loire 
Atlantique. Le Bureau Fédéral avait 
donc souhaité associer Jackie à cette 
réception. En effet, elle nous aide 
depuis le 26- Congrès, c'est-à-dire 
depuis 6 ans. Et elle n'est pas pour 
rien dans l'évolution positive de 
notre Fédération. Elle a joué un rôle 
important dans l'aide à la Direction 
Fédérale, contribué au développement 
du travail collectif, apporté une aide 
politique importante à notre fédération 
dans les différentes siruations politi­
ques auxquelles nous avons eu à faire 
face ces dernières années. Elle a con­
tribué au développement du dyna­
misme de l'équipe de Direction, aux 
rapports francs et directs et à la bonne 
humeur, en n'hésitant pas à se rendre 
disponible à chaque fois que cela a été 
nécessaire. 

Pour ma part, je tiens à souligner 
que son aide personnelle m'a été pré­
cieuse dans la mise en œuvre de ma 
responsabilité, ·tout comme elle a été 
efficace à plus d'un titre beaucoup 
plus largement pour la Fédération. 

Gilles Bontemps devait rappeler que 
l'aide de Jackie Hoffmann a été pré­
cieuse dans la mise en œuvre de ses 
responsabilités, tout comme elle a été 
efficace à plus d'un titre pour la 
Fédération. 

Il devait simplement, au nom de 
tous, remercier Jackie pour sa 
contribution. 

GILLES BONTEMPS 
DEVAIT DÉCLARER 

Avec le 28• Congrès, il y a eu un renouvellement important de Directions, 
ce qui est un signe de bonne santé du Parti. 

AVANT DE RAPPELER NOTRE CONCEPI'ION A PROPOS DES 
DIRIGEANTS 

« Dans le Parti, quelque soit son niveau d'activité, on reste responsable toute 
sa vie ... ». 

« Un ou une camarade qui a occupé des responsabilités importantes qu'il 
quitte, ne perd pas pour autant ses compétences, son savoir-faire, son expé­
rience, son autorité, ni l'estime de ses camarades. C'est cela promouvoir sans 
retrancher ». 

EVOQUANT LES ENJEUX DE LA SITUATION IL SOULIGNA 
L'IMPOIUANCE DES HOMMES 

Notre volonté est de faire faire l'expérience à notre peuple qu'il a la force 
de décider de son avenir et que son rassemblement fait sa force. 

Elle est aussi de les aider à se réapproprier la politique en développant notre 
nouvelle pratique et une autre façon de faire de la politique. 

Faire de la démocratie le but et le moyen de toute transformation, si cela 
pose avec une force plus grande que jamais, la question du Parti de son déve­
loppement, de son activité permanente au plus près des gens. 

Cela exige un rôle et un engagement indÎviduêl et collectif des dirigeants 
et des directions totalement renforcé. 

Beaucoup de celles et ceux d'entre vous qui ont exercé de nombreuses res­
ponsabilités peuvent contribuer à cet effort, y compris, en y apportant leur 
concours direct à une cellule. 

Ce travail, ces efforts engagés ont commencé à payer, comme le montre 
le résultat des cantonales. 

C'est une bouffée d'air pour notre Parti nationalement et dans le département. 



' DU PARTI 

, , 
~ DE SECTIONS ET DE LA FEDERATION 

PROMOUVOIR 
SANS TRANCHER 

Gilles devait ensuite saluer les 
camarades qui n'étaient pas reconduits 
dans leurs responsabilités en 
déclarant : 

Certainscamaradesontsouhaiténe 
pas être reconduitS dans leurs respon­
sabilités pour contribuer à ce renou­
vellement des directions ; 

Guy Jacques très attentif au débat. 

Pour d'autres, c'est le souhait de 
repositionner leur activité militante en 
l'adaptant à ses aspirations ou à ses 
disponibilités ; 

Parfois, c'est tout simplement par 
choix personnel que quelques cama­
rades, à qui la Section ou la Fédéra­
tion avaient demandé de poursuivre 
leur activité à ce niveau, ont préféré 
ne pas continuer ! 

Maurice ROCHER, qui a assuré 
la première responsabilité de la Fédé­
ration pendant de nombreuses années 
et souvent dans des conditions diffi-

1 •••• 

ciles et qui continu aujourd'hui à 
apporter au Parti sous des formes 
différentes. 

Jean PERRAUDEAU qui a été 
membre du Comité, du Bureau et du 
Secrétariat Fédéral. Jean a assuré pen­
dant plusieurs années la responsabi­
lité et la fabrication des Nouvelles de 
Loire~Atlantique. Il a d'ailleurs dft le 
f.aire dans une situation compliquée en 
1993, jusqu'au 31 décembre, puisque 
ayant repris le travail il devait réali­
ser le journal le soir en rentrant. 

Je pense à Jacques ROUSSEAU 
qui a durant des années exercé de mul­
tiples responsabilités au sein du 
Comité Fédéral. 

Il y a aussi des camarades comme 
Guy JAQ~ ou Michel MOREAU 
qui ont assumé durant de nombreu­
ses années des responsabilités au 
Comité Fédéral et au.Secrétariat Fédé­
ral et qui ont souhaité, pour Guy ne 
plus être membre du CF et pour 
Michel, ne plus l'être au Comité de 
Section de Nantes, lors de la dernière 
conférence. D'autres ont été conduits 
par la vie à quitter la direction Fédé­
rale et je pense notamment à Cathe­
-ine TRARIEUX de qui nous avons 

,.,rivés pour des raisons de santé. 

Il y a beaucoup d'autres camara­
des qui ont souhaité ou qui ont dft 
modifier leur engagement militant. 

Je ne peux évidemment pas les citer 
tous, mais il y en a des jeunes comme 
J.-P. PROU qui est parti avec des res­
ponsabilités syndicales nationales, ou 
de plus anciens comme Henri GOIC 
à Nantes, qui fait partie de ces cama­
rades ayant contribué au fil des années 
à recréer une ambiance de franchise 
et de respect mutuel, de travail et 
d'exigences, qui ont permis les pro­
grès de la Section de Nantes, son 
dynamisme, ses résultats. 

-Maurice Rocher et Jacques Rousseau durant le pot. 

..1 
Henri Goïc en discussion avec Michel Rica et Gilles Bontemps. 
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SOCIETE GENL f~ ,\. t 

Plus de 1000 salariés ont participé à l'action pour 
défendre Loïc, délégué CGT de la Société Géné­
rale qui se voit menacé de licenciement par la 
Direction. 

La Fédération du P4lrti Communiste Francais, était 

SOCIAL 

LA SOCIÉTÉ 
GÉNÉRALE , 

FAIT L'UNANIMITE 
présente avec une délégation conduite par Michel 
Rica. 
C'est ainsi qu'à l'appel des syndicats CGT-CFDT­
FO les représentants des entreprises de l'agglomé­
ration Nantaise ont fait l'unanimité pour condam­
ner la Direction de la Société Générale il y a quel­
ques mois. 

Lors de la réunion du Comité d'entreprise 
l'ensemble des représentants du personnel s'est p~ 
noncé contre le licenciement de leur collègue. C'est 
maintenant à l'inspection du Travail de se prononcer. 

Une nouvelle fois, le patronat dans cette histoire 
dévoile son vrai visage celui de la répression. 

La Fédération du Pclrti Communiste de Loire­
Atlantique apporte son soutien aux syndicats et à 
Loïc. 

Notons la présence d'une délégation d'étudiants 
à cette action ce qui montre beaucoup de choses 
bougent. 

LE SCANDALE AU SAFARI PARC 
DE PORT-SAINT PERE 

La Fédération de 
Loire-Atlantique du 
Parti Communiste Fran­
çais exprime son indi­
gnation devant la situa­
tion créée au Safari parc 
de Port Saint-Père. 

Le 1.,. Ministre de la 
Côte d'ivoire, le Prési­
dent du Conseil Géné­
ral Luc Dejoie le Sous­
Préfet et le Maire de 
port Saint-Père, ont 
inauguré le Mercredi 13 
Avril un soi-disant vil-

lage africain en pays de 
Retz. 

Depuis quelques 
jours le CGT spectacle 
de L.A. des organisa­
tions anti-raciste et de 
défense des Droits 
l'Homme, se sont expri­
més sur cette question. 

Comment ne pas être 
révolté de voir à quel­
ques kilomètres de la 
ville de Nantes, ancien 
port négrier, une telle 
exhibition, alors que 

SECTION DE NANTES 
CELLULE CACHIN SNCF 

CONCOURS 
DE 

PETANQUE 
(40 F par doublette) 

SAMEDI 7 MAI 
Jet du but à 10 b 

Buvette - Grillades - Casse Croate 

Centre Social SNCF 
du Vieux - Doulon 

rùe de la Saint-Médard 
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dans cette même ville se 
tient encore l'excellente 
exposition sur la traite 
des noirs « Les anneaux 
de la Mémoire ». 

Dans ce parc anima­
lier, 25 personnes, 
hommes, femmes, 
enfants vont mimer la 
vie dans un village afri­
cain. Ils s'exposeront et 
danseront en tenue tra­
ditionnelle devant le 
public fréquentant· le 
Zoo. 

Les propos du Direc­
teur du parc sont révé­
lateurs de la conception 
du projet : « Jai moi­
même choisi tout le 
monde dans les villages 
de Brousse. Ils sont 
« tous volontaires • et 
seront hébergés dans 
« nos bâtiments ». Ils 
vivent ici « comme en 
Afrique•. Pour eux, il 
n'y a que le sol qui 
change•. 

Selon ce même direc­
teur, il s'agit d'un spec­
tacle. Et c'est pourquoi 
il a réglé en direct avec 
le Ministre du Tourisme 

. ivoirien. 
C'est pourquoi, ces 

hommes, ces femmes et 
ces « enfànts • n'ont pas 
de visa. 

C'est pourquoi, ces 
hommes, ces femmes et 
ces « femmes • n'ont 
pas de salaires. 

C'est pourquoi, ces 
hommes, ces femmes et 
ces « enfimts • n'ont pas 
de sécurité sociale. 

Et c'est pourquoi, si 
par hasard, ils sont 
malades, ils seront 
« rapatriés • en Côte 
d'ivoire. 

On reste stupéfait 
devant une telle exhibi­
tion digne des ancien­
nes expositions 
coloniales. 

Comment peut-on 
mettre la vie d'hommes 
et de femmes d'Afrique 
en parallèle dans un wc> 
avec des animaux der­
rière les grilles d'un 
parc. Dans le même 
temps, dans un départe­
ment voisin, les Côtes 
d~nnors, le Parti Com­
muniste se mobilise 
parce qu'un jeune 
homme originaire de la 
Côte d'ivoire qui s'est 
toujours conformé aux 
demandes de justifica­
tifs, a été arrêté et son 
expulsion est envisagée. 

A l'aube de l'an 2000 
ces situations sont 
choquantes . 

Les pouvoirs publics 
et les administrations 
concernés, doivent 
prendre leurs responsa­
bilités pour que cesse 
cette situation et que ce 
projet rétrograde, soit 
retiré sans attendre. 

IN FOS-BREVES 

ACTION AUX CHANTIERS 
DE L'ATLANTIQUE 

Les 7 et 8 avril les salari~ des Chantiers participaient 
à l'action. · 

A l'appel de leurs 4 organisations syndicales, ils ont 
massivement agis pour les salaires. 

La réalité de la politique de Balladur et de la direc­
tion des Chantiers, se fait durement sentir puisque les 
salaires nets de cc début 94 sont inférieurs à ceux de 1993 
et que les ~nus imposables 1993 sont inférieurs à ceux 
de 1992. 

Dans le même temps contrairement aux déclarations 
du t• Ministre les impôts sont en nette augmentation. 

Les communistes du Chantier p~nte dans la lutte 
se félicitent de l'importance de l'action qui met en cause 
directement la politique gouvernementale et encouragent 
le rassemblement qu'ils sollicitent et construisent. · 

C'est porteur d'avenir et porteur de propositions fai­
tes par les communistes, de ~alisations, d'un 
pour le progrès. 

CHEMINOTS EN 3 AC-TES 
Emploi 

La Direction régionale annonce 295 nouvelles suppres­
sions d'emplois sur la région de Nantes. Le nombre de 
cheminots ne cesse de décroître ; de 7 298 inscrits lors 
des élections de CE de 1992, il n'en reste que 6 700 en 
1994, soit d'une perte de 9 % en deux ans. Les syndi­
cats condamnent la politique de la Direction. 

Résultats de l'action syndicale 
A la suite de l'action qu'ils ont menées sur les effec­

tifs et les conditions de travail, les agents de train (con­
trôleurs) ont fait reculer la direction. Selon le protocole 
d'accord il n'est plus question d'auxiliaire mais bien des 
cheminots ou cadre permanent. 

Élections professionnelles 
La C.G.T. progresse aux élections du Comité d'Entre­

prise et des délégués du personnel qui viennent de se 
dérouler. C'est un soutien des cheminots à un syndica­
lisme offensif unitaire et rassembleur. 

Sur la région de Nantes, ce sont plus de 90 % des 
Agents qui ont participé aux scrutins. 

La C.G.T. obtient tous collègues confondus la majo­
rité absolue avec 50,31 % des voix, soit un gain de 
0,79 % • Elle progresse dans tous les collèges. 

En Comité d'entreprise la C.G.T. conforte sa place de 
1 .. organisation. , 

NÉCROLOGIE 
Notre camarade, Jean-Reœ Teillant a eu la douleur 

de perdre son frère Michel à la suille d'une grave maladie. 

La F6dération de Loire Atlantique du PCF et les Nou­
velles ont assuré Jean-René, Annick et Jeurs enfants, 
Madame Michel Teillant et ses enfants, de notre sympa­
thie et notre soutien. 



SIVOM de la Ré2ion Bauloise 

Trois questions à 
Pierre LE BERCHE . 

N. th L. A. : Quelk• .ollt k• caue• th• problhlN• 411 
SIVOM 1 

Elles peuvent se p~nter sous deux aspects principaux. 
Tout d'abonl, il faut indiquer que le rôle premier du 

SIIDM est la ~ration intercommunale pour l'assainis­
sement, l'eau et les onlures m6nagè~ et que les contrain­
tes 6cologiques -~men~ par Bruxelles - induisent des 
dépenses considérables pour les collectivités qui n'ont pas 
les moyens de les assurer financièrement. 

Par ailleurs, au-delà d'une possible escroquerie, le 
SIVOM a été gér6 par M. GUICHARD en dépit du bon 
sens, de la loi et de la démocratie. Il est à remarquer que 
seuls les élus de Batz-sur-Mer sont intervenus pour arœ­
liorer la situation et que le contrôle pr6fectoral a été léger. 

N. de L. A. : QueUe:r 1ont k1 conslqumce:r th eau 
situadon 1 

Elles sont multiples. Mais surtout, les conséquences 
financières sont lourdes car cela entraîne une hausse des 
participations communales dont une partie correspond à des 
travaux réalisés qui étaient n6cessaires mais auraient du ~tre 
déjà payés. Il est intolérable que les contribuables soient 
sanctionnés. Il faut que l'Etat et les banques paient mais 
il faut aussi poursuivre les travaux urgents tout en étalant 
au maximum les travaux nécessaires. 

N. de L. A. : et maintenant 1 

Au-delà des actions à mener pour faire participer l'Etat 
et les banques au plan de redressement, il est indispensa­
ble de transformer le fonctionnement du SIVOM dans le 
sens d'une plus grande rigueur budgétaire et démocratique, 
il est indispensable de recentrer son action sur son rôle ini­
tial et il est impératif que la population puisse prendre en 
charge ses affaires et que donc soit menée une bataille poli­
tique pour d'autre choix de gestion. 

Extrait de la déclaration de Jean-1.ooi I.e Corre 
lors de la première séance du Conseil génénl 

Vous ne 1ettz pas étoDœ, Monsieur Je ~ ai 
aujowd'hui, à l'occasion de ccUc premiùe léanœ, j'exprime 
des propos bien diœrents l ÇC\IX que wus wez wez ~ 
dans vo&rc .intencntion d'ou~rtuœ. 

Dans un département sinistré par Je chômaae, oo de nom­
breuses penonnes, jeunes ou plus lg6es, vi~nt dans la mi~re. 
l'orientation actuelle ne peut répondre aix exigences de la majo­
rité des salarïts, des familles, des jeunes, des rctrai~ de ootre 
Département. 

Dans ce département les hommes et les temmes ont choiai 
avec nous de condamner la politique de M. BALLADUR que 
wus incarnez ici en Loire-Atlantique. Le refus du Gou~me­
ment actuel comme d'ailleurs des p~nts gou~memcnts 
d'appliquer cette règle élémentaire de la démocratie fait 
qu'aujourd'hui je suis porteur de la confiance de 16 063 élec­
teurs et j'entends bien étre dans cet hémicycle le porte-parole 
de ces hommes et de ces femmes qui en ont assez de subir 
des décisions qui depuis plusieurs années conduisent à plus 
de chômage, d'exclusion, de misère. 

Oui, je vous le dis, il wus faut entendre ces v.>ix de la colère 
et ces chants d'~spoir qui montent de la nie. 

Aujowd'hui, le Premier Ministre comme pour l'Ecole, 
comme pour la pêche et l'agriculture, le CIP, a été contraint 
de battre en retraite devant le furmidablc mouvement de colère 
d'une génération rassemblée, déterminée contre les emplois 
au rabais, la dévalorisation des diplômes. 

Alors, il làut que nooe Assemblée, exige maintenant Je retrait 
total des décrets et que soit également abroger ccUc scanda­
leuse loi de M. GIRAUD, la loi quinquennale pour l'emploi. 

Ceux des ARNO réparation navale, comme ceux de chez 
Chantelle, de la Grande Paroisse à Montoir, de l~rospatiale 
comme de ELF n'accepterons pas que l'on puisse impunément 
remettre en cause leurs emplois, leur vie de chaque jour et que 
les riches deviennent de plus en plus riches et que les pauvres 
soient chaque jour plus nombreux. 

Non il faut utiliser autrement les fonds publics, développer 
dans cette Assemblée une autre conception de la vie Départe­
mentale, prendre en compte réellement cette fois, les besoins 
et les aspirations de nos concitoyens. 

Oui, ainsi il sera possible d'assurer à chacun le droit au tra­
vail, le droit à la vie. 

APRÈS LE CIP : 
Abroger la loi quinquennale 
La mobilisation des jeunes, de leurs 

parents, des syndicats ont contraint le gou­
vernement à renoncer au Contrat d'insertion 
profemonnelle. Ce SMIC-jeunes constituait 
l'un des piliers de la loi quinquennale d'E. 
Balladur. Ce succès ne nous donne que plus 
de force pour exiger, à présent, le retrait pur 
et simple de cette loi injuste et dangereuse. 
C'est ce qu'ont demandé les députés commu­
nistes. 

10UTPOUR 
LE PROFIT ••• 
ET POUR LF.S 

SALARIES, UNE 
VIE EN l\fIETTES 

E. Balladur vient de 
l'annoncer : il se donne 
six semaines pour.mettre 
en œuvre · sa loi 
quinquennale. 

DES MESURES 
INEFFICACES ET 
DANG~USES 
Voilà des années que les 

gouvernements successifs 
s'appliquent à baisser le 
cOllt du travail et multi-

plient les cadeaux au 
patronat. C'est la cl6 de la 
reprise, nous ont-ils tous 
r6p6t6. 

L'cxp6rience est faite : 
cette politique conduit à la 
baisse du pouvoir d'achat. 
Les familles consomment 
moins. Les déboucMs 
diminuent donc et le chô­
mage augmente. Dans le 
même temps, des mil­
liards de fonds publics 
sont gaspillés pour finan­
cer les suppressions 
d'emplois. 
· Le gouvernement veut 
aller beaucoup plus loin 
encore en mettant cette 
fois à bas le Code du tra-

vail. n s'agit bien de lever 
toute entrave à l'exploita­
tion des salari6s. Et cela 
au nom d'un choix: la 
priorité à la rentabilit6 
financière. De l'argent qui 
se perd dans la ~ula­
tion plutôt que de s'inves­
tir dans la production, de 
l'argent qui manque pour 
mieux vivre, pour l'école, 
la santé, le logement. 

Cette logique est dévas­
tatrice. Il faut en changer. 

DONNER DE 
LA FORCE 

A L'EXIGENCE 
D'UNE 

PO Lm QUE 
NOUVELLE 

La mobilisation et la 
détermination des jeunes, 
le soutien qu'ils ont ren­
con~ dans la population· 
leur ont permis de faire 
reculer le gouvernement. 

Cc n'est pas la première 
fois qu 'E. Balladur est 
contraint de retirer l'un de 
ses projets. Pensons à la 

victoire des défenseurs de 
l'école laïque, après la 
manifestation du 16 
janvier. 

Or, aujourd'hui, E. Bal­
ladur chute dans les son­
dages. Son pouvoir est 
affaibli. 

Les salariés ont la force 
de se faire entendre et dis­
posent d'atouts supplé­

. mcntaircs. Le gouverne­
. ment peut ~tre contraint à 

un nouveau recul. 
Nous pouvons faire en 

sorte que s'engage, à 
l'échelle du pays, un débat 
sur la nécessité de choix 
nouveaux : des choix qui 
privil6gieraient l'homme, 
son 6panouissement, celui 
de la soci6t6 et non plus 
l'argent, l'égoïsme, les 
privilèges des puissants. 
· Cc sont ces voies-là 
qu'il nous faut explorer 
ensemble : ainsi nous 
construirons une alterna­
tive politique nouvelle 
fondée sur le rassemble­
ment et l'union de tous 
ceux qui veulent que cela 
change enfin. 

. ' ) 

SOUSCRil'I10N 
PERMANENTE 

et SOUSCRil'I10N 
FLECTIONS CANTONAi,~ 

Comptes arrêtés 

au 12 avril 1994 

VETERANS DU PARl'I : A. 
BOULESTEIX 100 F ; G. 
BOULESTEIX 100 F ; Pierre 
DURAND soo p ; Renu 
LOSQ ISO F ; Lucien 
MORIN ISO P ; Xavier MER· 
CIER 100 P; Roger LOU­
VARD 100 F ; Gaby GAS­
PARI' 100 P; Jeanne JANT­
ZEN 100 P. 

MFMBRES DU COMITÉ 
FÉDÉRAL : Claude Constant 
400 F ; Joël et Claudie COR­
PARD ISO F ; Jean-Philippe 
LE GAL SOO F ; Didier 
LEON 200 P ; Patricia 
MORINIERE 200 F ; Joëlle 
PATRON 200 F ; Pierre 
RIOU 200 F ; Paul ROBEKI' 
SOO P ; Raymond LANNU· 
ZEL 700 P. 

1 
ELUS COMMUNISTFS : 
BLAIN : Claudie GAUDIN 
300 F. CHATF.AUBRIANI' : 
Philippe FRAIX SOO P. 
ORVAULT : Jeannine DUS­
SEAUX 100 P. SAINT­
HERBLAIN : Christian 
FAVREAU 200 F ; Roger 
CORPARD 200 F ; Nadcttc 
FLEURANCE 200 F ; Gil­
bert SIMONIN 200 F ; Serge 
PUSSONNEAU 200 F. 

SECTION DE NANTES 
DONS DFS CFJ..LULFS : 
CASANOVA (bénéfice 
assemblée populaire) 
1000 F ; FRACHON 
1100 F ; JOLIOI' CURIE 
600 F ; TURPIN Breil 
100 F ; GORKI 300 F ; LE 
PAIR 1000 F ; THOREZ 
Boissière 1000 F. 

MFMBRES DU COMITE 
DE SECTION : Jean-Michel 
ALLAIN 100 P ; Claudine 
DURAND 200 P ; V~ronique 
LEDOUR 3SO F ; JPM 
SOO F ; Alain MASSIERA 
200 F ; Jean-Jacques 
MOREAU 100 F ; Henri 
MOYSAN 100 F; Daniel 
PEZIN 200 F ; Marie-Jeanne 
SAMSON 100 P. 

VERSEMF.N'IS SUR LIS­
TF.S : Cellule ROSSI : Phi­
lippe CAILwr 20 F ; Jac­
ques HAINE 20 P ; Domini­
que LE FUR 20 P ; Jean· 
Claude MORICE 20 P ; Yves 
CARRUN 20 F ; Daniel 
BURBAND IO F ; J.-P. 
JEGOU 20 P ; Daniel 
CADIOT SO F ; Claude 
PUDE 20 P ; Jean-Luc COU-. 
NIT 20 P ; Marc CHERRIER 
20 P. Cellule MOQUET : 
Annie BURAUD 500 F ; D.N. 
SOO P ; M. DAGUO 100 F ; 
M. SERRESSEQUE 30 P. 

Cellule LE PAIH : M. VlNlT 
60F. 

SECTION DE 
LA BASSE l.OIRE 

MEMBRES DU COMITÉ 
DE SECTION : Roger et 
Catherine BARBO'ITEAU 
300F. 

SECTION 
REZt SUD l.OIRE 

VERSEMENTS SUR LIS­
TF.S : LA MONTAGNE: 
GASPARI' 100 F ; DROUE'J' 
SO P ; Jean MONCHA'J'RE 
200 P ; (G. et A. BOULES­
TEIX, ~U!rana 200 P). 

SECTION 
ST-HERBLAIN/ 

GF.SVRF.S ET CENS 
DONS DFS CELLULES : 
Section : 500 F. Cellule 
Emilienne LEROUX 
(ORVAULT) : 200 F. 

SECTION DE 
LA PRF.SQU'ILE 
GUERANDAISE 

Pierre LE BERCHE : 
2 793,00 P ; anonyme 600 f 

SECTION DU 
VALDEIOIRE 

MEMBRES DU COMITÉ 
DE SECTION : J.-L. MORI­
NIERE ISO P ; Francettc et 
Jean-Pierre VASSEUR SO P. 
VERSEMENTS SUR LIS­
TES : CARQUEFOU : 
Nathalie PARSHAD 50 P. 

SECTION DU 
PAYS DE RET'L 

DONS DFS CELLULFS·: 
Section : 2 000 F. 
VERSEMENTS SUR LIS­
TES : Cellule Colonel 
RUAUX - PORNIC : Marc 
DOYE SO P ; Janne PATY 
2S F ; Mauricctte GUER· 
REIRO 2S P ; BALTAZAR Fa 
2S F ; Raymond GUIBEKI' 
100 P; M. VANDERCH­
MITT SOO F ; R. RIZOPOU· 
LOS · 7S F; M. AUCRAT 
'7S F ; sur liste Paul LEGE : 
1 070 P. 

SECTION DF.S 
3 RIVIERES 

VERSEMENTS StJll LIS­
TF.S : FEGREAC : campa­
gne Fernand BRETON : 
800F. 

SECTION DE 
CHATEAUBRIANT 

DONS DFS CELLULFS : 
Section : 2 000 F. 

.... u 
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SOCIETE 

PA S T 1 S 

L'ABUS D'ALCOOL EST DANGERE,UX POUR LA SANTE, 
CONSOMMEZ .AVEC MODERATION. 

Votre· voit e 10 ans? 

RENAULT VOUS OFFRE 

F 

en plus des SOOOF 
de l'aide gouvernementale. 
Jusqu'au 3tv04/1994, peur tout achat d'un véhicule neuf, livrable dans le cadre 

de l'aide de l'Etat prévue pour le retrait de la ·circulation des véhicules de plus 

de 10 ans, RENAULT vous offre en plus des· 5000 F annoncés pour cette aide, 

jusqu'à 7000 F selon les modèles ; soit pour vous une économie pouvant 

atteindre 12000 F. Débarrasser les routes des voitures de plus de 10 ans, c'est . . 

un progrès qui va dans le sens des voitures à vivre. 

ULT ST·NAZAIRE 
CENTRE AUTOMOBILE DE L'ETOILE 
VOIE EXPRESS PORNICHET • TEL. 40 70 35 07 
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